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COMME MOT D'INTRODUCTION.

	Ce petit livret est publié grâce aux aimables invitations que j'ai reçues maintenant, car vous voyez, je devrais continuellement vous raconter certains de mes souvenirs et les impressions que j'ai eues lors de mon séjour à Kolar, qui a duré quelques années. . — Néanmoins, j'ai en partie ajouté à cela, en partie façonné dans une certaine mesure ce que j'ai déjà raconté dans diverses publications de journaux.

	Même si Kolari est située à la latitude de Kittilä Canary et que sa nature est étroitement liée à celle du sud des Canaries, la première zone terrestre mentionnée est considérée comme appartenant à ce qu'on appelle officiellement la Finlande. Cela dépend probablement principalement du fait que Kolari faisait autrefois partie de la région occidentale de la Suède et que c'est pour cette raison qu'elle a été considérée comme la plus appropriée pour rejoindre l'Ostrobotnie du Nord.

	C'est un fait bien connu que les Tojops enviaient la population de Kolar, aussi pauvre soit-elle, notamment à cause de ces impôts faciles et de l'absence de service militaire. Si seulement ils étaient autorisés à gouverner, nous entendrions bientôt Kolar parler des Canaries. En premier lieu, mes récits tentent de présenter des descriptions qui apparaissent dans la nature et qui ont probablement leur valeur dans le sud des Canaries, mais pas en Finlande.

	Le fait que mes descriptions apparaissent en traduction — ce pour quoi je dois remercier l'étudiant Toimi Juutia — ressort clairement de la page de titre.

	Auteur.

	JE.

	EN ROUTE VERS LE NORD

	
1. PLUSIEURS PRINTEMPS DANS LA MÊME ANNÉE ! TOUR ET TOUR.

	C'est amusant de voyager plus au nord au printemps et au printemps-été et, en chemin, de remarquer comment l'avant-garde de cette belle et prometteuse saison est déjà arrivée ici dans le Nord. Il a tendance à imaginer dans son esprit que cette période de sobriété et de bonheur s'est alors avérée plus longue que d'habitude.

	Il y a plusieurs années, j'ai parcouru toute la mer Baltique en mai et juin, principalement par voie terrestre. Nous avons quitté Helsinki en passant par le golfe de Finlande jusqu'à Rääveli, puis avons continué notre voyage à travers l'ouest de la Russie via Riga jusqu'aux régions côtières du nord de l'Empire allemand et nous nous sommes arrêtés dans quelques cathédrales et villes balnéaires jusqu'à Lübeck.

	Lorsque nous avons quitté le pays, il faisait froid et gris dans les champs et les bosquets, mais ici, plus au sud, nous avons senti le printemps le plus beau et le plus détendu ; il y avait de l'herbe dans chaque sop, et là les sirènes et les tadkas chantaient dans leurs parcs et bosquets.

	Et au Danemark, partout où la Zélande arrivait, des feuilles vert pâle flottaient dans les hêtres sombres des forêts. Puis, les sirènes et les arbres fruitiers se sont levés dans les jardins dans leurs plus belles robes de mariée.

	Lorsque le voyage a ensuite traversé le Sund et s'est poursuivi à travers le sud et le centre de la Suède, de Malmö et Lund à Skara, Vexiö, Linköping, etc. jusqu'à Uppsala et enfin à Stockholm, le printemps s'est répandu partout devant nous avec un couteau- comme le sourire et ce qui accueillit l'inconnu dans le plus beau costume fleuri.

	Puisque mon intention était de passer une grande partie des semaines du soleil de minuit de l'été doré dans le nord du côté finlandais — dans le pauvre Kolar, qui est encombré par les rives du Muonio et du Jennynjoki vers le nord entre Muonio et Kittilä Canary. , il aurait bien sûr été plus pratique de voyager en bateau à vapeur depuis la capitale suédoise jusqu'à Haaparanta. Mais comme je devais d’abord visiter Helsinki, je suis vite retourné dans mon pays d’origine. Là aussi, j'ai été accueilli par le printemps, qui avait déjà traversé la mer d'Åland et habillé les sorbiers et les bouleaux, puis les sirènes de fleurs et de feuilles.

	Et peu importe jusqu'où le train m'emmenait vers le nord, c'était déjà l'été dans la campagne finlandaise, seul sur ces belles îles Hupisaari près d'Oulu, creusées par des ruisseaux gargouillants. A cette époque, Oulu était le terminus de nos chemins de fer.

	Cependant, le commerce des bateaux à vapeur avait déjà commencé ici, dans le nord, et un petit bateau à vapeur amusant et vraiment sympa assurait le trafic entre Oulu, Kemi et Jenny.

	À Kemi, j'ai rencontré de manière heureuse et inattendue mon jeune ami – un douanier déjà en bonne position à l'époque – qui m'avait invité pour une visite d'été à Kolar. Il était arrivé à Kemi pour me rencontrer. De là, nous avons voyagé ensemble sur un bateau à vapeur jusqu'à Jenny, où il avait laissé le cheval avec ses jeux de course.

	Les navires de haute mer ne peuvent pas atteindre ces petites villes frontalières familières le long de la rivière Jennynjoki, mais doivent plutôt s'arrêter à l'avant-port. Les petits navires parcourent cette distance sans obstacles. Il n'est donc pas surprenant qu'un nouveau voyageur à Jenny soit surpris de constater que son navire atterrit sur la rive ouest du fleuve, c'est-à-dire du côté suédois. Mais si vous voyagez par la route, vous devez traverser le ruisseau de la rive est vers l'ouest.

	Cette vieille Jenny, déjà mentionnée il y a 5 ou 6 siècles, qui reçut le droit de cité en 1621, était fondée sur quelques îles proches de la rive ouest du ruisseau. Celui-ci s'est développé avec la Suède à travers les terres qui se sont formées par la suite, auxquelles il est maintenant relié par un long pont diTojoid réservé uniquement aux piétons, qui est encore construit sur l'Alava et le lit boueux de la rivière. Le trafic de chevaux et le transport de marchandises plus lourdes entre la ville de Jenny et la côte finlandaise opposée sont assurés par des buggies ordinaires. Aujourd'hui encore, lorsque le chemin de fer d'Oulu a été prolongé ici, à l'aide d'un ferry à vapeur, les passagers et les marchandises sont arrivés par chemin de fer. .

	Jenny doit être considérée comme l'une des villes les plus modestes de Perä-Pohjola. Les espaces communs ouverts, rares, étaient herbeux. Il n’était pratiquement pas question de plantations générales. Les rues étroites et sinueuses n’étaient pas pavées, tout comme les passages coupe-feu qui les traversaient. De part et d'autre de ces ruelles, il y avait et il y a encore des fossés assez profonds recouverts de planches, qui servaient également de trottoirs. Ils sont très nécessaires, surtout en automne, lorsque la quantité de boue dans les rues est terrible. Les bâtiments sont pour la plupart anciens, bas et peints en rouge, mais vous rencontrerez parfois des maisons plus récentes et plus gracieuses, qui ont été sacrifiées dans des couleurs plus vives.

	Lorsque la ville suédoise voisine de Haaparanta est née en 1827, Jenny n'avait ni les fonds ni l'esprit d'entreprise pour rivaliser avec ce concurrent en développement rapide, qui peut aujourd'hui être considéré comme une ville moderne, bien que petite. Les rues y sont larges et droites, les immeubles d'habitation sont gracieux et agréables, les petites plantations sont jolies et bien entretenues, la circulation dans les rues est assez animée, les étals du marché sont bien mieux équipés et les vêtements des habitants sont plus élégants. pris en charge que chez Jenny. Si vous voulez nager dans la rivière, vous devez vous rendre en "Suède", etc. D'un certain côté, Jenny était - à en juger par tous les signes - nettement en avance sur Haaparanta, notamment dans le fait qu'il n'y avait pas de camps de travaux forcés là-bas. . Dans les deux kapakas de troisième classe de Haaparanta, situés au bord de rues animées, on pouvait voir et entendre des groupes d'hommes turbulents tinter leurs bouteilles à travers les fenêtres ouvertes en pleine journée, et pourtant une grande partie d'entre eux étaient des mecs finlandais.

	Ken est resté à Jenny plus longtemps qu'un touriste ordinaire, je pense qu'il se souvient de cette petite ville du nord comme d'un endroit paisible avec des habitants modestes et simples. Avec un joli sourire, il jette probablement son regard de salutation sur ces soms, le houblon patriarcal et ces vastes et luxuriants champs de pommes de terre, qui, derrière la clôture basse à côté de la rue, attirent le regard du spectateur aussi clairement que les "viandes de melk" accrochées des charpentes en bois sur les toits des hangars des marchands, qui sont séchées au soleil. Ces ferrures en bois sur les toits des hangars sont très à la mode ici lors du traitement de la viande de Jack. Les petits détails de la vie quotidienne sont si clairement ouverts au visiteur étranger qu'il se sentira bientôt chez lui dans cette petite ville.

	Ce serait une erreur de ne pas parler de ce Rantakatu calme et paisible, d'un côté duquel se trouve une rangée de vieilles maisons en bois à deux étages, pour la plupart très simples, mais qui semblent néanmoins cacher de nombreux souvenirs et histoires qui vous aimeriez peut-être écouter. L'autre côté de la rue n'a pas été construit, mais est rempli de « jardins d'herbes aromatiques » privés et de petites plantations d'arbres, qui s'étendent jusqu'au bord de la rivière. Ce qui est pire, c'est que la belle partie de la ville est éclipsée par de hautes planches et des clôtures transversales.

	Il n'y a en fait que trois bâtiments publics à Jenny : l'hôtel de ville, une chapelle gréco-catholique miniature et l'église de la ville construite en 1683, dont Jenny peut montrer avec une fierté légitime tout étranger civilisé dont le temple bien conservé et les monuments soigneusement entretenus.

	Le haut clocher de l'église et son beffroi d'origine orné de cinq petites tours, du haut desquelles, par beau temps, on pouvait voir le soleil de minuit toute la nuit avant la Saint-Jean, sont déjà visibles bien loin de la ville.

	Cette église en bois est unique en son genre en Finlande. Elle existe depuis 225 ans dans son aspect inchangé du deuxième siècle de la Réforme. Beaucoup de ses décorations rappellent encore cette époque : une grande fenêtre s'ouvrant sur des colonnes en spirale, des tableaux de vignes et des têtes de séraphins ; Colonnes corinthiennes serpentant sur des vignes, vitres bordées de plomb dans les fenêtres en coquille ; en plus de cela, une chaire artistiquement peinte et inscrite de 1701, l'une des plus belles que nous ayons ; un ensemble de peintures au plafond et un cadre en coquille qui, avec ses décorations de plantes grimpantes taillées, ses treillis en fer et ses obélisques également cannelés et dorés, fait bonne impression en séparant la coquille avec ses autels de la connexion avec le reste de l'église.

	Ce beau monument ecclésiastique date de l'époque de Charles XI et son « année de naissance » est exactement la même que celle de Charles XII.

	* * * * *

	Après avoir séjourné une journée à Jenny, nous avons commencé avec joie notre voyage vers le nord sous le temps le plus agréable. Le printemps s'est également précipité avec nous et a créé la plus belle couleur verte autour de lui à perte de vue.

	
2. SUR LE VOYAGE POUR L'INDE OUVERTE

	Il n'est pas nécessaire d'aller très loin au nord de Jenny pour se convaincre que ce n'est que dans des cas exceptionnels dans notre pays qu'il faut traverser une région mieux cultivée, plus peuplée et plus prospère en termes de construction que la partie sud. de la vallée fluviale de Jenny ou comme on l'appelle simplement : "Jokela".

	Cet effet est encore renforcé par l'atmosphère rafraîchissante provoquée par le puissant ruisseau qui coule à proximité de l'autoroute, un ruisseau dont la douceur est renforcée par des rapides bouillonnants et de grandes îles cultivées avec quelques maisons de campagne entourées de très beaux bouleaux inhabituellement épais. .

	À environ neuf kilomètres de Jenny, la route nous mène à Kiertovaara , une colline quelque peu haute, d'où s'ouvre une vue large et rarement magnifique sur une vallée fluviale de bien-être aux allures de parc, dans la partie sud de laquelle se trouvent les nombreux sommets des tours de les deux villes frontalières et Lower Jenny atteignent des hauteurs. Il serait facile de croire que l'œil a inventé une ville plus grande plus loin, mais les tours familières de la ville de Jenny nous ont rapidement accueillis comme de vieilles connaissances.

	En raison du fait que l'eau était très basse, les radeaux en rondins dérivaient par hasard dans les bas-fonds, mais la joie et la vie prévalaient dans les étangs à saumons. De petites tours avaient été construites sur les côtes finlandaises et suédoises, d'où de grandes cloches de nourriture appelaient le nouvel équipage au travail exigeant. Ensuite, l'autoroute était pleine de monde, mais l'ordre était le meilleur. On pouvait voir que tout le monde, déjà à cette époque, comprenait la valeur du travail et considérait comme un honneur d'être un travailleur ponctuel.

	Ylhö est le nom d'un rapide long et colérique situé dans le cours sud du ruisseau. Son bourdonnement bourdonnant peut être entendu sur l'autoroute et l'écume blanche scintille sur la plage à travers les feuilles qui poussent dans les feuilles.

	Alituinen a pu constater à quel point les habitants de ces sombres pays nordiques aiment la lumière, non seulement dans la nature, mais aussi dans leurs appartements. De grandes fenêtres modernes sont visibles dans tous les bâtiments résidentiels les plus récents de cette vallée fluviale. Encore plus au nord, dans des régions moins peuplées, on trouve souvent de telles fenêtres dans les nouvelles maisons, ou comme on a coutume de dire ici : « de nouvelles laveries automatiques ». En outre, vous pouvez voir ici des écuries plus récentes avec des fenêtres à quatre carreaux, et les fenêtres plus petites et brillantes ne manquent pas non plus dans les granges.
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